
 

 
Construis ton leadership sur ce que tu es, pas sur ce qu'on attend de toi 
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✅ Ce que tu vas découvrir dans ce guide : 

●​ Comment construire ta boussole intérieure pour savoir où tu vas (et pourquoi tu y 
vas)​
 

●​ Les clés pour aligner ton management à tes valeurs​
 

●​ Les bases de la Communication Non Violente pour poser un cadre clair sans 
t’excuser​
 

●​ Des outils pour prendre la parole avec impact, même si tu n’es pas à l’aise à l’oral​
 

●​ Des repères concrets pour équilibrer ta vie pro/perso (et éviter le mode pilote 
automatique)​
 

👤 Pour qui ? 

●​ Tu débutes en management (ou tu veux remettre du sens dans ta posture)​
 

●​ Tu veux inspirer sans jouer un rôle​
 

●​ Tu cherches un style de leadership humain, durable, ancré dans ta réalité​
 

●​ Tu veux progresser sans te cramer les ailes (ni perdre ta personnalité au 
passage)​
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

2 



 

 

Préface:  
 
Je suis Dimitri Bobard, amateur d’humour (parfois caustique), de commerce depuis 15 ans, 
et adepte de l’autodérision depuis l’école. Mon nom, Bobard – comme un bobard – est facile 
à retenir. Et dans les affaires, ça fait souvent sourire. Un bon ethos (l’image qu’on projette), 
c’est vital… surtout quand on a un nom qui sonne comme une blague ! 

Je suis convaincu que définir sa singularité est un levier puissant pour se mettre en 
mouvement, réussir, et donner du sens à ses actions. C’est un chemin long, parfois 
complexe, mais profondément libérateur. 

Je poursuis moi-même cette quête, celle d’un alignement sincère à mes valeurs, au 
service de projets qui comptent. Et j’ai choisi de la partager, non pas en jouant les donneurs 
de leçon, mais en transmettant les outils que j’utilise, les réflexions que je mène, et les 
erreurs que je fais. 

À travers ce blog et ce guide, je t’invite à explorer ta propre voie. Celle qui te permet 
d’assumer ce que tu es, et de le traduire en leadership, en action, en communication. 

Cette quête, je l’assimile à une forme de développement personnel, ancrée dans une 
vision du travail et du commerce. Deux sujets qui me passionnent. Je ne parle pas de 
psychanalyse, car ce n’est pas mon domaine. Je parle de ce que je vis, de ce que je lis, de 
ce que je transforme. 

 
Le nom « Bob le mecano » est un clin d’œil à mon père, dit Bob. 
 Il aura passé sa vie à étudier les rouages de la mécanique, moi ce sont les rouages du 
développement personnel. 
J’espère que cette phrase soufflée par l’ange Bob avant de partir te fera autant frissonner, et 
te poussera autant que moi : « The show must go on » – Queen. 
 
 
 
 

 

 

 

3 

https://www.boblemecano.com/
https://www.youtube.com/watch?v=36ncula-IDw


 

 

SOMMAIRE 
 

1.​ Introduction – Leadership singulier : pourquoi toi ?​
 

2.​Partie 1 – Construis ta boussole intérieure​
 (Singularité, introspection, élan vital)​
 

3.​Partie 2 – Aligne ton leadership à qui tu es​
 (Authenticité, CNV, impact équipe)​
 

4.​Partie 3 – Maîtrise ton art oratoire pour inspirer​
 (Ethos, Logos, Pathos appliqués au management)​
 

5.​Partie 4 – Ton leadership rayonne sur ton équipe​
 (Effet miroir, dynamique collective)​
 

6.​Partie 5 – Retrouve ton équilibre pro/perso​
 (Énergie, projets personnels, entretien moteur)​
 

7.​ Conclusion – Le début d’un chemin singulier​
 (Persévérance, acceptation, singularité vivante)​
 

 

 

 

4 



 

 

 

 

 

Construis ta boussole intérieure 
 

Bienvenue dans ce guide de transformation du leadership ! 

​
Si tu lis ces lignes, c’est sans doute que tu es en train de faire tes premiers pas vers un 
leadership plus aligné, plus authentique. ​
Peut-être que tu prends ton premier poste de manager, ou que tu ressens simplement 
l’envie d’avoir plus d’impact autour de toi.​
En partant de la seule chose qui compte vraiment au début : toi. ​
Plus précisément, ton "Pourquoi". 

Je m’appuie beaucoup sur les idées de Simon Sinek, notamment son livre Start with Why.​
 Parce que oui, avant de penser aux outils ou aux techniques, le vrai leadership commence 
par une question simple : Pourquoi fais-tu ce que tu fais ?​
 C’est ton "Pourquoi" qui va donner du sens à tes actions et inspirer naturellement les 
autres. 

 On va juste prendre un moment pour mettre de l’ordre dans ta boussole intérieure (ton 
Why), en s’appuyant aussi sur ta singularité. ​
Le tout avec sérieux... mais sans se prendre au sérieux. 

Qu'est-ce qu'un leadership singulier ? 

Quand je parle de "leadership singulier", je ne parle pas d'être original pour être original.​
 Je parle de construire ton propre cap, en accord avec ta personnalité, ton histoire,  tes 
valeurs, ton énergie. 

Être singulier, c’est oser être toi, dans un monde qui te pousse souvent à rentrer dans des 
cases, à lisser ce que tu ressens, à choisir entre “soit l’un, soit l’autre”.​

5 



 

 Mais toi, tu évolues. T’es pas figé.​
 T’es rempli de paradoxes, de zones floues, d’idées qui s’entrechoquent. 

Et parfois, quand tu te poses pour réfléchir… c’est un vrai festival dans ta tête. Une 
cacophonie. ​
 Des envies contradictoires, des peurs, des rêves, des “faut que” qui dansent tous 
ensemble. 

Et pour avancer là-dedans, pour poser un peu de clarté…​
 Il faut d’abord apprendre à te connaître :  

●​ Connaître ses forces, 
●​ Reconnaître ses contradictions, 
●​ Est-ce qu’on sait POURQUOI on fait ce qu’on fait ? 
●​ Est-ce qu’on agit en étant aligné avec qui on est vraiment ?​

 

Quand tu débutes dans le leadership, c’est normal de ne pas tout savoir. Tu peux te sentir 
un peu perdu, comme si tu venais d’embarquer sur un bateau sans carte très précise.​
 Mais pas besoin d’avoir tout le trajet en tête pour commencer : ce qu’il te faut, c’est une 
boussole.  

Spoiler : Si tu avances sans te connaître, tu risques de te perdre au premier virage sérieux 
(la fameuse “vallée de la mort” où même la glace la vanille  n’arrive plus à te consoler).​
 Connaître ton “Why”, cultiver sa singularité, c’est ton passeport pour tenir le cap dans les 
tempêtes. Et bonne nouvelle : c’est exactement ce qu’on va commencer à explorer ici. 

Et cette boussole, c’est ton Pourquoi.​
 C’est lui qui va t’aider à faire les bons choix, à rester aligné, même quand ça tangue. Il ne 
t’évitera pas tous les détours, mais il te permettra de garder le cap sur ce qui compte 
vraiment pour toi,  pour sentir ce qui t’anime vraiment, ce que tu veux incarner quand tu 
prends ta place. 
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Ta singularité, c'est ton moteur. Ton leadership commence par là 

Bref :​
 On vit dans un monde où tout va plus vite.  On remplit des to-do lists,on rêve de plein de 
choses, on s'épuise à courir de partout,  on essaye de "devenir une meilleure version de 
soi-même" (#freeletics power… bon, moi tu le sais, j’aime  bien ce genre de phrases même 
si c’est bateau ) 

Alors, avant de chercher des outils ou des stratégies, prends cinq minutes pour répondre à 
ces questions. C’est peut-être le meilleur investissement que tu peux faire aujourd’hui. 

Le Questionnaire : rapide, utile (et 
presque sans transpirer) 
Mode d’emploi : 

●​ Réponds franchement (pas besoin de broder, on est entre nous). 
●​ Ne cherche pas "la bonne réponse" : il n’y en a pas. 
●​ Garde l’âme d’un explorateur bienveillant… avec un papier et stylo  
●​ Tes réponses sont utiles pour la suite ​

 

1. Ton histoire, ton moteur personnel 
(Savoir d'où tu viens pour mieux choisir où tu vas.) 

●​ À quoi te ramènent tes plus grands souvenirs de réussite ou de fierté ?​
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●​ Qu’est-ce qui t’enthousiasmait enfant, avant que les adultes te disent “sois sérieux” ?​
 

●​ Aujourd'hui, qu’est-ce qui te fait vibrer au quotidien, même les lundis matins ?​
 

Pourquoi c’est important ? 

Ces réponses te permettront de construire ton Ethos : ton socle d’authenticité 
sur lequel ton leadership va s’appuyer. 

 

2. Tes forces naturelles 
(Spoiler : tu en as plus que tu ne crois.) 

●​ Quelles qualités te reconnaît-on sans hésitation ?​
 

●​ Quel talent expliques-tu difficilement, parce que “ça te paraît évident” ?​
 

●​ Si ton équipe devait te donner un super-pouvoir, ce serait quoi ?​
 

(Oui, même "faire un café parfait" est une compétence... mais pour la suite, essaie de viser 
un peu plus haut.) 

Pourquoi c’est important ? 

C’est la base de ta crédibilité naturelle. Tu seras suivi(e) non pas parce que tu 
imposes, mais parce que tu incarnes. 

 

3. Tes émotions et ton énergie 
(La matière brute de ta motivation.) 

●​ Qu’est-ce qui t’indigne profondément ?​
 

●​ Quand te sens-tu 100% vivant(e) et énergisé(e) ?​
 

●​ Quel projet ou quelle cause pourrait te faire bosser 15h d'affilée avec le sourire ?​
 

Pourquoi c’est important ? 

Ces réponses nourriront ton Pathos : ta capacité à connecter émotionnellement 
avec ton équipe et à transmettre de l’enthousiasme sincère. 
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4. Tes épreuves et tes leçons 
(Parce que les galères forgent plus de leaders que les diplômes.) 

●​ Quelle difficulté t’a le plus transformé(e) intérieurement ?​
 

●​ Quelle force personnelle as-tu forgée à travers un échec ?​
 

(Et non, rater un soufflé au fromage n'est pas une épreuve suffisante... sauf si, comme moi, 
tu as invité ton patron, oublié la charcuterie, et découvert que sa femme ne mangeait pas de 
fromage cuit.) 

Pourquoi c’est important ? 

Cela construira ton Ethos émotionnel : la force tranquille de celui ou celle qui a 
traversé sans se perdre. 

 

5. Tes convictions et ton impact 
(La direction que tu choisis d'insuffler aux autres.) 

●​ Quelles sont tes 3 valeurs non négociables dans ta vie et ton travail ?​
 

●​ Si tu pouvais transmettre un seul message fort, quel serait-il ?​
 

●​ Dans 5 ans, qu’aimerais-tu que ton équipe dise de toi ?​
 

Pourquoi c’est important ? 

Ces réponses dessinent ton Why personnel (ton "Pourquoi" profond) et te 
donneront une direction claire pour ton style de management. 

 

Mini-exercice bonus : Ta Boussole en 9 
mots 
Prends une feuille et écris : 
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●​ 3 mots qui te définissent aujourd'hui, 
●​ 3 mots qui décrivent l'impact que tu veux avoir sur les autres, 
●​ 3 mots qui incarnent ta vision à long terme. 

Ces 9 mots sont ta Boussole. Ils guideront ton Ethos (qui tu es), ton Pathos 
comment tu connectes) et ton Logos (ce que tu proposes au monde). 

Bravo ! Tu viens de poser les fondations de ton leadership singulier.​
 Garde précieusement tes réponses : elles seront précieuses pour construire ton style de 
communication, ton management grâce à ta singularité… et ton équilibre pro/perso.​
 Maintenant, cap sur  ton why” te permet de construire ta Boussole intérieure, ce GPS qui ne 
t’abandonne pas même quand le réseau est faible. 

 

Partie 1 – Construis ta boussole 
intérieure 
Pourquoi veux-tu devenir un leader ? 

Simon Sinek l’explique très bien : ​
"Les gens n’achètent pas ce que tu fais, ils achètent pourquoi tu le fais."​
 Autrement dit, ce qui va toucher les gens, ce n’est pas tant ce que tu proposes, mais 
l’intention sincère qui t’anime. 

Pour t’aider, je te propose de réfléchir à trois choses : 

●​ Pourquoi tu veux guider et non juste participer. 
●​ Pourquoi ton projet ou ta mission est important pour toi. 
●​ Pourquoi tu es prêt à prendre cette place, même si c’est parfois inconfortable.​

 

Trouver ton "Pourquoi", c’est construire une boussole intérieur  solide. Sans elle, tu 
risques de t'épuiser ou de douter à chaque obstacle. Avec elle, tu avances avec plus 
d’énergie, même dans les moments difficiles. 

Simon Sinek: Comment les grands leaders inspirent l'action | TED Talk 

Pourquoi une boussole intérieure ? 
Quand tu te lances dans le management, tu trouves plein de contenus qui veulent te faire 
croire qu’il te faut avant tout un bon mode d’emploi.​
 Comme si diriger une équipe, c’était juste une question d’étapes à suivre.​
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 👉 Un peu comme monter une étagère IKEA : tu prends les pièces, tu suis le plan, et hop, 
c’est monté. 

(Sauf que dans la vraie vie… les pièces bougent toutes seules.​
 Et parfois elles te répondent. 😅) 

Il n’y a pas de plan tout fait. Pas de notice universelle.​
 Ce qui fait la différence entre un manager qui subit et un leader qui inspire, ce n’est pas 
son diplôme, ni son tableau Excel :​
 c’est sa capacité à savoir qui il est, ce qu’il veut incarner, et comment il choisit d’agir. 

C’est ça, ta boussole intérieure. Un repère stable dans l’agitation quotidienne.  Une 
source d’énergie fiable, surtout dans les tempêtes (spoiler : elles viendront ). 

 

 

La singularité : ton moteur durable 
On entend beaucoup parler d'authenticité, d’alignement, de leadership humain...​
 Mais dans la vraie vie, très peu savent vraiment se définir sans copier le voisin. 

Construire ta singularité, ce n’est pas inventer un personnage héroïque.​
 C’est affirmer ta façon unique d’être utile au monde ​
il y a toi, ton style, ton intuition, ton envie de bien faire,  et ça, c’est déjà un bon point de 
départ.​
 

Ta boussole intérieure est donc l'expression concrète de ta singularité : 

●​ Tes valeurs, 
●​ Tes moteurs, 
●​ Tes talents naturels, 
●​ Tes choix conscients. 

(Petite parenthèse personnelle) 
À titre personnel, ma boussole intérieure ne s'est pas construite seulement à travers des 
diplômes ou des séminaires de management.​
 J'ai grandi en m'inspirant autant de Son Goku (merci Dragon Ball Z pour l'art de toujours 
se relever) que de Luffy (merci One Piece pour la quête de sens, la ténacité et la loyauté). 

Bien sûr, les livres "sans images" m'ont aussi forgé : Napoleon Hill, Martin Serralta...​
 Ils m'ont montré que réussir, ce n’est pas seulement atteindre des objectifs, mais aligner 
ses pensées, ses actions et son cœur. 
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Bref, ma boussole, elle n'a pas la même tête que celle des "grands leaders" des manuels... 
et c'est tant mieux.​
 Parce que ta singularité,  c'est justement ce qui fera ta force dans ton propre parcours​
​

Ce que la philosophie en dit (et pourquoi c’est loin 
d’être démodé) 
Comme disait André Comte-Sponville :​
 "Être fidèle à soi-même n’est pas un luxe : c’est une nécessité pour rester digne, et 
heureux." 

En leadership, c’est exactement pareil : 

●​ Si tu perds ta fidélité à toi-même, tu passes ta vie à jouer un rôle. 
●​ Si tu restes aligné(e), même imparfait(e), tu gagnes en autorité naturelle, en 

sérénité, et en impact durable 

C’est ta garantie d’intégrité.​
 Ton refuge, quand ça tangue.​
 Ton socle de légitimité, quand on te teste.​
 Ton accélérateur d’efficacité, parce que tu perds moins de temps à douter. 

Un jour, en pleine galère, ma responsable  m’a parlé de l’effet “gilet pare-balles”.​
 C’est cette protection mentale qui te permet d’avancer même quand tu te sens critiqué, 
jugé, incompris.​
 Et franchement, même si t’as lu les 4 accords toltèques cinq fois, même si t’as vu 20 
citations sur “ne le prends pas personnellement”… bah parfois, ça pique quand même. 

Moi, ce qui m’aide à encaisser, c’est ma singularité. Mon "Pourquoi". Mon cap.​
 C’est ça, mon gilet pare-balles. Et ce gilet, je l’entretiens. Je le cultive. Je le laisse grandir 
avec moi. 

 

Comment utiliser ta Boussole au quotidien ? 
Très concrètement, ta boussole va t’aider à : 

●​ Décider plus vite (parce que tu sauras ce qui est non négociable pour toi), 
●​ Résister à la pression extérieure (parce que tu seras guidé par ta cohérence), 
●​ Fédérer ton équipe (parce que l'authenticité, ça se sent et ça rassure).​

 

En résumé : 

Ta boussole intérieure transforme ton énergie personnelle en énergie 
collective. 
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Et non, pas besoin de réciter "Je me connais moi-même" trois fois par jour devant un miroir 
pour que ça marche.  Juste d'y revenir régulièrement, surtout quand le vent souffle dans 
tous les sens. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Petit exercice express (si tu veux 
vraiment ancrer ta boussole) 

●​ Relis tes réponses au questionnaire introspectif. 
●​ Entoure les 3 mots ou phrases qui résonnent le plus fort pour toi. 
●​ Demande-toi : “Comment puis-je incarner ces mots dans mon management dès 

aujourd'hui ?” 

 Et puis, petite référence (bientôt désuète, je sais) :​
 Tu te souviens de Pirates des Caraïbes ?  Jack Sparrow a une boussole qui ne pointe pas 
vers le nord, mais vers ce qu’il désire le plus.​
 Quand il la donne à Elizabeth, l’aiguille part dans tous les sens. Pourquoi ? Parce qu’elle ne 
sait pas ce qu’elle veut. 
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⇒ C’est exactement pour éviter ça qu’il faut bosser ton “Why”. 

Parce qu’une boussole, c’est top. Mais elle ne sert à rien si tu ne t’en sers pas. 

Alors pratique, pratique. Même en galérant un peu au début.​
 C’est comme ça qu’elle s’ajuste. Et qu’elle commence à vraiment te guider.​
 Pas demain. Aujourd’hui. Même à petite dose. Même juste un geste, une intention. 

​
Maintenant que ta boussole intérieure est prête, il est temps de voir comment l’aligner 
concrètement dans ton quotidien professionnel.​
 Cap sur l’action, l’impact, et sur un management qui te ressemble vraiment (et qui fait du 
bien à ton équipe aussi, accessoirement). 

Partie 2: Aligne ton leadership à qui tu es 

Le piège du "gentil manager" (et pourquoi il ne sauvera 
pas ton équipe) 
Quand on prend une équipe en main (ou qu'on essaye de la sauver), on a souvent deux 
réflexes : 

●​ Essayer de plaire à tout le monde ("Je veux être aimé, donc je dis oui à tout"). 
●​ S'endurcir artificiellement ("Je dois être dur, sinon je ne serai pas respecté"). 

Spoiler : les deux mènent droit dans le mur. Et en plus, ça épuise.​
 (Surtout quand ta batterie personnelle est déjà plus fragile que celle de mon  iPhone)​
 

C’est exactement ce que Thomas d'Ansembourg explique dans "Cessez d’être gentil, 
soyez vrai" : 

Être gentil, c’est répondre aux attentes des autres.​
 Être vrai, c’est respecter ses propres besoins et exprimer ses limites avec 
respect. 

Un leader aligné ne fait pas semblant d'être un super-héros ni un robot sans émotion.​
 Il sait dire "oui" avec cœur, "non" avec clarté, et surtout sans culpabilité .  

Animer une équipe, c’est prendre des décisions difficiles, où la réponse ne sera que 
rarement “oui chef, vous êtes le meilleur”. Non, des fois, ça coince : entre humains, 
business, délais à respecter, effectifs limités, etc.​
Des décisions qui ne font pas l’unanimité.​
 Parce qu’entre les enjeux humains, les contraintes business, les délais et les moyens 
limités… bah parfois, ça coince.​
 Et c’est là que tu peux facilement glisser dans la culpabilité. 
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Et crois-moi, ce n’est pas si simple. 

 Moi, des erreurs, j’en ai fait un paquet. Et j’ai culpabilisé beaucoup.​
 Pas juste cinq minutes — non, vraiment beaucoup.​
 Pour moi, apprendre à ne pas culpabiliser, c’est presque un job à part entière. 

Alors quand je sens que je perds le fil, je replonge dans ma boussole intérieure.​
 Je me reconnecte à mon "Pourquoi". 

Et puis un jour, j’ai décidé de lancer un blog. Un endroit où je peux poser tout ça. Parce que 
j’ai fait des erreurs, beaucoup, et que maintenant je peux en rire, les partager… et éviter à 
d’autres de se prendre les mêmes murs. 

Et ouais, j’en suis fier.​
 Non, je ne suis pas coach de vie. Je suis juste un gars qui a fait assez de conneries pour 
avoir des trucs à transmettre. Je ne “forme” pas. Je ne “coache” pas. Je transmets.​
 Et en transmettant, franchement, je continue à apprendre tous les jours. 

Parce que la fameuse #meilleureversiondesoimême, c’est pas un but final.​
 C’est juste un bon vieux chantier permanent. Et j’y mets les mains dedans avec plaisir. 

 

 

 

 

Pour ca j’aime bien le livre le Nouveau Manager Minute 
 

 1. Tu n’es pas là pour plaire, tu es là pour guider.​
 ➡️ Dire non, poser un cadre, décider… ce n’est pas être dur, c’est être clair. Et ça 
aide tout le monde à avancer. 

 2. Pose les bases dès le départ.​
 ➡️ Clarifie les attentes, les rôles, les règles du jeu. Ce que tu poses maintenant 
t’évitera des tensions plus tard. 

 3. Donne du feedback en temps réel.​
 ➡️ Quand c’est bien, dis-le. Quand ça ne va pas, dis-le aussi. Bref, parle. Tu ne 
peux pas construire la confiance sans communication. 

Ce livre, c’est un kit de survie pour manager débutant. Tu n’y trouveras pas de grandes 
théories, mais des repères concrets à appliquer tout de suite. 
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 Et si tu veux aller plus loin, j’ai résumé l’essentiel dans mon article À lire avec un café ou 
entre deux réunions. 

L'alignement, c'est un acte de management (pas juste 
une lubie perso) 
Concrètement, quand tu t'appuies sur ta boussole intérieure : 

●​ Tu es cohérent dans tes décisions, 
●​ Tu es crédible aux yeux de ton équipe, 
●​ Tu évites l'usure émotionnelle (celle qui te fait dire “allez tous vous faire voir!”) 

Et ce n’est pas juste pour ton confort personnel.​
 L'alignement impacte directement ton équipe : 

●​ Moins de malentendus, 
●​ Moins de non-dits conflictuels 
●​ Moins de turnover.​

 

Un manager aligné crée naturellement un climat de confiance. 

Et la confiance, dans une équipe, c'est plus efficace qu'un logiciel de gestion de projet (et ça 
coûte moins cher). Pour créer de la confiance, la Communication non violente est efficace.  

 

La CNV : un outil puissant, mais qui demande du 
courage 
La Communication Non Violente (CNV), ce n'est pas réciter des formules magiques ou 
parler avec une voix d'animateur de méditation.​
 C’est oser dire la vérité, écouter sans se dissoudre, poser des limites sans 
culpabiliser. 

Comme l'écrit Marshall Rosenberg, fondateur de la CNV : 

"Toutefois, je sais aussi que la compréhension intellectuelle ne saurait 
accomplir à elle seule la transformation du cœur.​
 La transformation du cœur naît de la compréhension émotionnelle, 
c’est-à-dire de l’expérience et de la pratique dans la durée." 

 

En clair : 

●​ Lire un bouquin sur la CNV, c'est bien. 
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●​ Essayer, rater, s’énerver, recommencer, c’est indispensable.​
 

Oui, il y aura des jours où tu ne trouveras pas la bonne formule.​
 Oui, il y aura des jours où tu balanceras un "fait chier" bien senti avant de te rappeler les 4 
étapes de la CNV.​
 Et c’est normal : parfois, malgré toute ta bonne volonté, tu dégoupilles. Comme tout le 
monde. Respire, recadre, avance. La pratique fait tout. 

Les 4 étapes clés de la CNV (mode terrain) 
1.​ Observer sans juger : "J'ai remarqué que tu n'as pas pris en compte le dernier brief 

dans ton projet." 
2.​ Exprimer ses sentiments : "Je suis frustré car j'ai le sentiment que mon travail n’est 

pas entendu." 
3.​ Exprimer ses besoins : "J'ai besoin de sentir que mon équipe est attentive aux 

consignes clés." 
4.​ Formuler une demande claire : "Peux-tu me faire un point précis sur ce que tu as 

compris du brief d’ici demain ?"​
 

 

 

 

Apprendre à faire le deuil (et respirer) 
Autre astuce essentielle si tu veux devenir un leader aligné et humain :​
 Apprends à ajouter "pour le moment" à tes phrases. 

Exemple personnel plutôt que de dire  

●​ "Je suis nul, je n’arrive plus à courir", 
●​ j’essaie de me dire : "Pour le moment, je cours moins, mais je consacre mon énergie 

à mes enfants, mon travail et mon blog." Ensuite, je savoure mon carré de chocolat 
et je retourne bosser. 

Cette petite nuance change tout.​
 Elle transforme la culpabilité en acceptation active. Elle te remet en mouvement, au lieu de 
te plomber. 

Pourquoi la CNV booste ton équipe (et réduit le 
turnover) 
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Quand tu pratiques la CNV : 

●​ Tu poses un cadre clair, sans agressivité, 
●​ Tu responsabilises tes collaborateurs, sans infantiliser, 
●​ Tu ouvres un espace d'amélioration, sans dramatiser. 

Résultat : 

●​ Moins de tensions cachées, 
●​ Plus de feedbacks constructifs, 
●​ Un sentiment d'équité qui retient les talents. 

Un leader qui sait parler vrai crée des équipes qui veulent rester. 

Et comme tu le sais, fidéliser une bonne équipe, c’est toujours mieux que de devoir 
recruter dans l’urgence.​
 Former, intégrer, créer la confiance… ça prend du temps. Mieux vaut construire sur du 
solide.​
D’expérience, avoir une équipe autonome, c’est un vrai bonheur pour ton équilibre 
personnel.​
 Pouvoir partir en vacances, couper vraiment, sans avoir à checker ton téléphone toutes les 
deux heures... C’est juste parfait.​
Aujourd’hui, je peux te dire que je pars l’esprit tranquille, et c’est en grande partie grâce à 
la confiance que j’ai construite avec mon équipe.​
 Et pour ça, je les remercie énormément 
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Petit exercice express : ton premier 
réflexe CNV 
Choisis une situation concrète qui t’a récemment agacé.​
 Exemple : un collègue qui zappe systématiquement de répondre à tes mails importants. 

Plutôt que :​
 "Tu t’en fous complètement de ce que je t’écris, c’est ça ?!" 

En mode CNV :​
 "Je remarque que mes deux derniers mails sont restés sans réponse. Je me sens 
préoccupé car j’ai besoin de fluidité dans notre communication pour avancer efficacement. 
Est-ce que tu peux me dire si tu as bien vu mes messages, et ce dont tu aurais besoin pour 
répondre plus facilement ?" ⇒ Observation, sentiment, besoin, demande négociable.  

(Respiration, calme, efficacité. Oui, même si intérieurement tu rêves de hurler.) 

Je sais, on ne parle pas comme ça dans la vraie vie.Mais ici, c’est de l’entraînement : l’idée, 
c’est d’apprendre à mieux faire... une fois qu’on a retrouvé son calme. 

En résumé : 

Ton alignement personnel + la CNV = un leadership vrai, clair et fédérateur. 

Pas besoin de devenir Gandhi. Juste oser dire ce que tu ressens et écouter sans te 
perdre. Et jour après jour, sans t’en rendre compte, tu deviendras un leader rare : un leader 
humain et inspirant. Et même si ce n’est pas parfait, tu respires mieux. À la maison. Et 
ailleurs. 

Maintenant que ton alignement est solide et que tu sais poser un cadre sans t’excuser, il est 
temps de passer à l’étape supérieure :​
 Apprendre à captiver et inspirer naturellement grâce à l’art oratoire… version manager 
singulier. 
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Partie 3 – Maîtrise ton art oratoire pour 
inspirer 
 

Pourquoi parler vrai change tout (et ce n'est pas 
réservé aux TEDx) 
En 10 ans de management, je ne suis encore jamais arrivé en salle de réunion avec 
mon équipe qui scandait mon prénom à l’unisson avant un brief.​
 (J’aurais peut-être dû faire showman. Mais bon, il paraît que la vie est bien faite.) 

Bref : tu n’as pas besoin d’être une rockstar pour captiver ton équipe.​
 Tu as juste besoin de savoir parler vrai, clair, et avec un minimum de cœur. 

Dans un monde où les communications sont de plus en plus rapides, standardisées et 
impersonnelles, celui qui sait toucher juste avec sa parole fait toute la différence. 

Et comme le dit si bien Mathieu Wildhaber : 

"La règle aujourd'hui, c'est : parle ou crève."​
 (Oui, ça pique. Mais ça résume cruellement bien l’enjeu.) 

J’ai résumé son livre :  

https://boblemecano.com/livres/resume-petit-manuel-de-rhetorique-en-entreprise-la-re
gle-aujourdhui-parle-ou-creve-de-mathieu-wildhaber 

 

 

 

Petit rappel : tu as déjà tout en toi ! 
Grâce au questionnaire introspectif que tu as rempli, tu as déjà identifié : 

●​ Tes forces naturelles (Ethos), 
●​ Tes émotions et moteurs (Pathos), 
●​ Tes convictions profondes (Logos en puissance). 

Maintenant, on va voir comment mettre tout ça au service de ta parole d'aujourd'hui. 
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Les 3 leviers simples pour parler avec impact : Ethos, 
Logos, Pathos 
Pas besoin d’avoir fait Sciences Po pour maîtriser les bases de la rhétorique.​
Par contre, pas de débat : si tu veux avoir de l’impact, tu dois prévoir un temps de réflexion 
avant, rédiger, restructurer. 

Le naturel, ça se travaille. On évite le mode “tkt, je vais improviser, je fais ça à l’instinct.”​
L’idée, c’est juste de comprendre trois ingrédients essentiels… que même Aristote aurait 
trouvés cool pour un brief d'équipe. 

1. ETHOS – Ta crédibilité naturelle 

"Pourquoi moi, on devrait m'écouter ?" 

L'ethos, c’est l'image que tu dégages : 

●​ Ta cohérence entre ce que tu dis et ce que tu fais, 
●​ Ton alignement avec ce que tu prônes, 
●​ Ta sincérité perçue par ton équipe.​

 

Comment renforcer ton Ethos ? 

●​ T'appuyer sur tes forces identifiées dans le questionnaire, 
●​ Assumer ce que tu sais et ce que tu ne sais pas, 
●​ Rester toi-même (la version alignée, pas la version 

"costard-cravate-parce-qu’il-faut"). 

2. LOGOS – Ta clarté logique 

"Est-ce que ce qu’il/elle dit est clair et compréhensible ?" 

Le logos, c’est ta capacité à structurer ta pensée : 

●​ Un message = une idée claire, 
●​ Des faits ou exemples concrets, 
●​ Une logique qui emmène ton auditoire naturellement. 

Comment renforcer ton Logos ? 

●​ Reformuler ton idée principale en une phrase simple avant de parler, 
●​ Utiliser des exemples proches de la réalité de ton équipe, 
●​ Pas de jargon inutile : parle comme tu bosses.​

 

3. PATHOS – Ton lien émotionnel 
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"Est-ce que ce qu’il/elle dit me touche ?"​
Le pathos, c’est ta capacité à connecter émotionnellement : 

●​ Montrer que ce que tu dis a du sens pour toi, 
●​ Partager des émotions vraies (sans jouer la comédie), 
●​ Inclure ton équipe dans ton récit ("nous", pas juste "je"). 

Comment renforcer ton Pathos ? 

●​ Parle de ce que tu ressens vraiment sur un sujet ("Je suis fier de ce qu'on a accompli 
ensemble", "Je suis inquiet pour ce défi-là"), 

●​ Utilise des images simples et concrètes. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Structurer ton message : ton introspection te donne 
déjà la trame 
Tu te souviens du questionnaire du début ? Les questions sur ce qui t’anime, ce que tu veux 
incarner, ce que tu veux transmettre ? Eh bien ce n’était pas juste pour faire joli. C’est ta 
matière première. (j'espère que ta noté, au moins dans ton téléphone) 
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Quand tu prends la parole, tu ne pars pas de zéro. Tu sais déjà pourquoi tu fais ce que tu 
fais. Et tu peux t’en servir pour structurer ton message. 

 1. Pourquoi tu es là (ton “Pourquoi”) 

Ce qui te motive, ce que tu veux changer ou apporter. C’est le cœur de ton 
engagement. 

 2. Ce que tu observes (ta réalité du terrain) 

Tes expériences, tes apprentissages, les galères aussi. Ce qui rend ton 
message humain et crédible. 

 3. Ce que tu proposes (ton appel à l’action, ta vision, ton envie) 

Ce que tu veux construire avec ton équipe, ton public, ton interlocuteur. Bref, où 
tu veux les embarquer. 

Quand ton discours part de toi, il touche. Tu ne fais pas juste une “présentation”. Tu ouvres 
un dialogue.  Et c’est là que tu deviens un leader qui inspire, pas juste un manager qui 
“communique”. 

Si tu es encore là, tu t’es peut-être dit : 

"Ok, c’est sympa tout ça, mais lui, il l’a fait son boulot d’introspection." 

Oui.  Et je continue encore. Parce que c’est jamais vraiment fini, cette histoire. 

D’ailleurs, si tu veux voir concrètement ce que ça donne quand on met les mains dans le 
cambouis (et pas juste dans les citations inspirantes),​
⇒  je te conseille d’aller jeter un œil à ces deux articles que j’ai écrits, où j’en parle sans 
filtre. 

https://boblemecano.com/a-propos 

https://boblemecano.com/dvp/comment-la-rencontre-avec-un-manga-ma-conduit-au-metier-
de-manager 

#ethos (parce qu’on ne construit pas sa crédibilité avec des PowerPoint, mais avec ce qu’on 
vit vraiment). 

Pour le logos, tu l’as compris… mon tournevis, c’est GPT. Hyper pratique pour structurer 
mes idées, poser des mots, affiner le raisonnement. 

Mais le pathos, ce qui touche, ce qui fait vibrer…​
 ⇒ c’est mon vécu. Mes galères, mes erreurs, mes réussites. 

Une réussite qui m’a fait vibrer, par la stratégie mise en place en termes de rhétorique, c'est 
Simon veil et son discours. 
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Connaître ton auditoire : parler pour être entendu 
J’aime l’ exemple qui est analysé dans l’ouvrage 'Les discours les plus éloquents' : le 
discours de Simone Veil en 1974 devant l'Assemblée nationale. 

- Sujet explosif : l’accès légal à l’interruption volontaire de grossesse. (ici on est pas la pour 
faire de la politique, bien pour travailler sur la structure, la stratégie du discours) 

Le 26 novembre, devant l'Assemblée nationale française : 

●​ 481 hommes, 
●​ 8 femmes, 
●​ Un sujet explosif : l'accès légal à l'interruption volontaire de grossesse (IVG). 

Simone Veil n'a pas fait un discours féministe revendicatif. Elle n'a pas cherché à choquer, à 
accuser, à provoquer. 

Elle a parlé de santé publique.​
 Elle a parlé d'humanité.​
 Elle a parlé de responsabilité collective. 

Son ethos (sa crédibilité personnelle), son logos (la solidité de ses arguments) et son pathos 
(l'émotion maîtrisée de son intervention) étaient parfaitement équilibrés. 

« Je le dis avec toute ma conviction : l’avortement doit rester l’exception, l’ultime recours 
pour des situations sans issue.[…] 

 Je voudrais tout d’abord vous faire partager une conviction de femme–je m’excuse de le 
faire devant cette assemblée, presque exclusivement, composée d’hommes : aucune 
femme ne recours de gaîté de cœur à l’avortement. Il suffit d’écouter les femmes, c’est 
toujours un drame et cela  restera toujours un drame. » 

Elle n'était pas là pour "gagner" un débat, elle avait son “Pourquoi”​
 Elle était là pour faire passer un message vital auprès d’un auditoire qui, 
spontanément, n’était pas acquis. 

Résultat : une des interventions les plus marquantes de l'histoire 
contemporaine. 

 

Moralité pour toi en tant que leader : 

●​ Ne parle pas seulement pour te faire plaisir, 
●​ Parle pour rejoindre ton équipe là où elle est, 
●​ Adapte ton discours sans trahir le fond, ta posture, ton vocabulaire au service de 

ton objectif.​
​
Un bon leader n'impose pas son message.Il connecte d'abord, pour mieux 
convaincre ensuite.Et pour entraîner... il faut s’entraîner. Encore et encore. 
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L'astuce du mécano : construis ton champ lexical 
perso 
Pas besoin de connaître 2000 mots pour être impactant.​
 Mieux vaut 30 mots bien choisis et sincères. 

Astuce simple façon "Bob le mécano" : (Outil inspiré par Mathieu Wildhaber.) 

●​ Reprends 3 mots qui te définissent vraiment (issus de ton questionnaire), 
●​ Cherche quel champ lexical naturel tu peux développer autour.​

 

Exemple : 

●​ 1 mot = Fiable​
 → Champs lexical = confiance, solidité, repère, pilier. 

●​ 1 mot = Énergique​
 → Champs lexical = dynamisme, impulsion, entraînement. 

●​ 1 mot = Authentique​
 → Champs lexical = sincérité, transparence, naturel.​
 

Pourquoi faire ça ?​
 Parce que ça va enrichir ta façon de parler naturellement, sans réciter des formules 
toutes faites.  Et crois-moi, ça change tout dans l'impact que tu laisses. 

Un vocabulaire aligné à qui tu es = une parole qui porte sans effort. 

Oser prendre la parole : Quand tu débutes, c’est franchement 
pas facile de prendre la parole. 

Tu veux bien faire, mais tout se mélange dans ta tête : 

“Est-ce que je vais pas passer pour un con ?”​
 “Est-ce qu’on va m’écouter, me respecter ?”​
 “Est-ce que j’ai bien tout dit ? J’ai rien oublié ?” 

Bref, t’es tendu, t’as la gorge un peu sèche, et tu te demandes si tu vas t’en sortir.​
 Bonne nouvelle : tu n’es pas seul.  Cette peur, elle est normale. Et surtout, elle se 
travaille. 

Tu ne vas pas devenir Churchill en deux semaines, mais tu peux apprendre à t’outiller.​
 À poser ta voix, à structurer ton message, à parler avec clarté et sincérité.​
 Parce que le but, ce n’est pas d’avoir un discours parfait :​
 c’est d’oser incarner ce que tu veux transmettre. 

Je te conseil des clés simples (mais puissantes) :​
 de la communication non violente (CNV), un peu de rhétorique (sans te noyer), et surtout 
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une approche accessible de l’art oratoire. Pour que tu te sentes à ta place quand tu prends 
la parole.  

J’ai adoré le livre Apprendre à parler en public de Dale Carnegie,c’est un anti-stress de la 
prise de parole. ​
À lire si tu veux arrêter de paniquer et commencer à t’exprimer avec plaisir. 

3 clés de Dale Carnegie pour prendre la parole 
 1. Parle de ce que tu vis.​
 ➡️ Tu connais ton sujet ? Parle-en avec tes mots. Ce que tu ressens vaut plus qu’un 
discours appris par cœur. 

 2. Accroche ton auditoire dès le début.​
 ➡️ Une image, une anecdote, une question. Commence fort. Puis reste simple. Clarté > 
performance. 

 3. Tu t’amélioreras… en pratiquant.​
 ➡️ Tu ne deviens pas à l’aise en y pensant, mais en t’y frottant. Parle, rate, recommence : 
c’est comme ça qu’on progresse 

Mini-méthode express : parler pour inspirer ton équipe 
Avant chaque intervention (brief, réunion, feedback), pense à : 

1.​ Ethos – Suis-je cohérent avec ce que je dis ? 
2.​ Logos – Est-ce que mon idée est claire et simple à exprimer ? 
3.​ Pathos – Est-ce que je montre pourquoi c’est important pour moi/nous ?​

 

Option bonus "mécano" :​
 Ajoute un mot de ton champ lexical personnel pour rendre ton message encore plus vivant. 

 

 

En résumé : 

Un leader qui parle vrai, clairement et avec cœur inspire plus durablement 
qu'un expert des slogans LinkedIn. 

Pas besoin de sortir un discours en 10 minutes chrono. Juste parler comme toi, avec un 
peu plus de conscience, et tu verras ton équipe tendre l’oreille au lieu de scroller sous la 
table. 
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Maintenant que ta parole commence à rayonner naturellement, voyons comment ton 
alignement personnel va transformer ton équipe… et créer un cercle vertueux 

Partie 4 – Ton leadership rayonne sur ton 
équipe 
 

Tu es le premier chantier de ton équipe (et c’est plutôt 
une bonne nouvelle) 
On aimerait tous croire que l’équipe évolue toute seule, naturellement, comme par magie.​
 Spoiler : ça n’arrive jamais (sauf peut-être dans les mangas… et encore). 

Dans la vraie vie : 

●​ Ton alignement personnel, 
●​ Ton authenticité dans la communication, 
●​ Ton cohérence quotidienne, servent de modèle inconscient à ton équipe. 

En clair : tu es le premier chantier.​
 Pas pour être parfait, mais pour incarner chaque jour un peu plus ce que tu veux voir 
se développer. 

L’effet miroir (et ses limites) 
Quand tu travailles ton alignement intérieur et ta communication, ton équipe évolue aussi : 

●​ Plus d’engagement, 
●​ Plus d’initiatives, 
●​ Moins de tensions. 
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Mais soyons lucides : tout ne sera jamais parfait. Chacun a son prisme. Chacun vit dans 
son univers, ses contraintes, ses émotions.​
Et parfois... tu ne te connectes pas avec tout le monde. Et c'est normal. 

Leçon de glace à la pistache (merci Michel Aguilar) 
Michel Aguilar utilise une image simple mais percutante : 

"Tout le monde aime la glace à la vanille.  Mais si tu es une glace à la pistache, 
certains adoreront, d’autres te détesteront. Et c’est très bien ainsi." 

Ton rôle de manager n’est pas d’être vanille pour plaire à tous.​
 C’est d’être toi, authentique, aligné, responsable... même si certains n’aiment pas la 
pistache. 

Le plus difficile ? Accepter ça, sans tomber dans le piège du "je suis comme je suis, faut 
faire avec" (cette phrase qui fait plus de dégâts en équipe qu'une grève surprise). 

 

 

L'équilibre à trouver : rester soi, tout en avançant avec 
l'autre 
Oui, tu dois être aligné. Oui, tu dois être clair sur tes valeurs et ton style.Mais non, tu n’es 
pas dispensé d'aller à la rencontre de ton équipe.​
On n'est pas là pour faire des câlins de groupe. On est là pour faire avancer des projets et 
respecter les personnes.​
​
Leadership = authenticité + exigence + bienveillance active.​
Pas juste un slogan. Une vraie responsabilité. 

La lourde responsabilité du manager : décider 
Et parfois, tu devras trancher. Pas entre "bien" et "mal" (ça serait trop simple),​
 mais entre : 

●​ Égalité (traiter tout le monde pareil) 
●​ Équité (adapter à la situation pour être juste).​

 

Crois-moi, ce n'est jamais facile.  Il y aura des critiques. Des frustrations. Des désaccords. 
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Je me demande parfois comment on peut faire des pubs avec des phrases du genre :​
 "Mon équipe part à 16h, mais non, ils ne sont pas fainéants." Franchement, ça ne veut rien 
dire si tu ne connais pas le contexte.​
Le vrai leadership, le vrai management, c’est bien plus complexe que de savoir à quelle 
heure ton équipe part.​
Peut-être qu'à 16h, ils ont déjà fait le job. Peut-être qu'ils sont là quand il faut, là où ça 
compte. 

Le vrai leadership, c’est pas de remplir des horaires. C’est de remplir une mission, 
c’est donner du sens. ​
 Surtout avec une équipe multigénérationnelle, où chacun a une vision du travail différente. 
Pour ça, j’aime bien revenir à une vidéo simple mais puissante :​
 "Notre rapport au travail en 2023", par Julia de Funès (Brut Philo). 

 Notre rapport au travail en 2023, par Julia de Funès – Brut Philo

Son message : apprendre à donner du sens à tes décisions... en t'adaptant à ton public, 
sans perdre ta boussole intérieure. 

Ta mission : 

●​ Garder ton cap, 
●​ Expliquer avec clarté et sens  
●​ Assumer tes décisions, même imparfaites. 

Un leader n'est pas quelqu’un qui cherche à tout éviter. C'est quelqu’un qui ose 
avancer avec lucidité et humilité. 

Petit rappel amical (et réaliste) 
Tout ce que tu construis là — alignement, communication, impact collectif — c'est un 
chemin, pas un exploit. Tu rateras. Tu t'énerveras. Tu feras des erreurs. 

Et alors ? 

Tu recommenceras.  Encore. Et encore.​
 Chaque jour un peu mieux. Parce que c’est ça, être un vrai leader :​
 Pas être parfait. Être persévérant. 

Maintenant que ton leadership est bien ancré dans la réalité, voyons comment tout cela peut 
aussi t’aider à préserver ce qui est essentiel : ton équilibre de vie pro/perso. 

Partie 5 – Retrouve ton équilibre 
pro/perso 
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Spoiler : tu n'es pas une machine (et c’est une 
excellente nouvelle) 
Quand on démarre dans le management, on croit parfois qu’il faut être partout, tout le 
temps, pour tout le monde. Qu’il faut serrer les dents, "tenir bon", jusqu’à ce que ça passe. 

Erreur classique. Et surtout, oubli majeur : tu es humain. 

Et ça, c’est ta vraie force. Être humain, c'est être porteur d’une singularité, d'un élan 
vital, comme l’explique Martin Serralta : 

"Nous avons en nous une énergie intérieure, une poussée naturelle vers le 
développement, la relation, la croissance." 

Ton leadership commence par cette énergie. Pas par des process. Pas par des injonctions 
extérieures. Par ton propre élan vivant.​
Dans son Petit manuel de thérapie organisationnelle, Martin Serralta s’inspire de la 
philosophie de Spinoza : une pensée tournée vers l’action.​
 Pas l’action précipitée, mais celle qui naît d’une meilleure compréhension de soi. L’idée ?​
 ⇒  Comprendre ses émotions, c’est mieux agir. Ne pas les comprendre, c’est les 
subir. 
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Martin explique que  l’élan vital est endogène.​
 Autrement dit, ce qui te pousse à agir, à évoluer, à te dépasser, vient déjà de l’intérieur.​
 Ce n’est pas le terreau qui décide si la fleur pousse, c’est la graine elle-même — son 
ADN. C’est pour ça qu’un travail d’introspection est si important, surtout quand tu débutes. 
Parce que ton style de leadership ne viendra pas d’un modèle extérieur…​
 Il viendra de toi. 

Mais attention : introspection ne veut pas dire immobilisme.​
 Tu n’es pas figé. On change. Tes rencontres, tes galères, tes réussites, tes loupés… 
tout ça te façonne, jour après jour. 

Alors commence par mieux te connaître. Pas pour tout maîtriser, mais pour agir avec plus 
de clarté, au lieu de réagir en pilote automatique. 

 

 

 

 

Le vrai carburant du leader : exprimer et vivre ses 
émotions 
Vouloir tout encaisser en mode "soldat silencieux", être "gentil" en permanence sans jamais 
exprimer ses besoins, c’est l’autoroute vers l’épuisement. 

Ressentir, exprimer ses sentiments, dire quand ça va et quand ça coince, c’est 
s’autoriser à vivre pleinement son rôle de leader. 

Thomas d'Ansembourg le dit très bien : 

Les sentiments sont comme les voyants du tableau de bord.  Ils nous 
signalent ce qui se passe à l'intérieur. 

Et entre nous : tu peux essayer de débrancher le tableau de bord pour ne plus voir les 
voyants rouges... (Pas de voyant = pas de stress ?)​
 Oui, mais panne moteur garantie. 

Ton job de leader, c’est d’écouter ton propre tableau de bord — et d’apprendre à 
guider ton équipe à faire pareil. 

Donne l’exemple émotionnel 
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Être leader, c’est donner le mode d’emploi. 

Si tu n’exprimes jamais rien, si tu fais comme si tout allait toujours parfaitement,​
 ton équipe va faire pareil : cacher, éviter, laisser monter la pression. 

À toi de montrer qu’on peut être humain sans être faible.​
 Exprimer une émotion ce n’est pas faire du "copinage" ou "gratter l’amitié".​
 C’est donner un cadre où la vérité circule sans débordement dramatique. 

Bref : 

●​ Sois transparent, 
●​ Sois authentique, 
●​ Mais reste le capitaine, pas le meilleur copain.​

 

Ton énergie = ton huile moteur 
Imagine ton énergie comme l’huile d’un moteur. 

●​ Si tu roules sans huile → tu grilles ton moteur, irrémédiablement. 
●​ Si tu entretiens ton niveau régulièrement → ton moteur tourne longtemps, 

puissamment, sans surchauffe.​
 

Rouler sans huile, c'est le burn-out assuré. 

Alors oui, ce n’est pas une formule magique que je propose.​
 Mais c’est toujours mieux que d’attendre de poster la grande phrase LinkedIn :​
 "J’ai fait un burn-out, mais je me suis reconstruit et maintenant je suis aligné en buvant un 
mojito sur la plage." À toi de choisir ton carburant. 

Gérer son énergie, c’est entretenir son moteur intérieur. Pas pour devenir 
invincible.  Pour durer, avancer et ajuster. 
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La boite à outils de l'équilibre 
Sur un chantier, tu peux tout faire au tournevis. Mais soyons honnêtes :​
 la visseuse, c’est quand même vachement pratique. 

Dans ta gestion de l’équilibre, c’est pareil : 

●​ Prends les bons outils, 
●​ Allège-toi à tes valeurs dès que possible, 
●​ Ne te bats pas contre toi-même par fierté inutile. 

Parce que oui : on a tous un seuil d'épuisement. Le vrai enjeu, c'est de le reconnaître 
avant d'être en rade sur le bas-côté. 

 

Projets personnels : l'autre batterie 
Avoir un projet personnel, en dehors du boulot, n’est pas un luxe. 

C’est une nécessité pour : 

●​ Prendre du recul, 
●​ Garder ta créativité vivante, 
●​ Déconnecter sans perdre de sens.​

 

Exemple personnel : 

Je suis passionné par mon métier. J’ai connu les nuits blanches à penser boulot, 
stratégie, échéances…​
 Mais créer mon blog, même s'il parle aussi de leadership, est devenu un vrai espace 
d'apaisement.​
 Parce que là, je m'exprime librement, sans pression de résultats immédiats. 

Ton projet perso, c’est ta petite île intérieure. Un endroit qui n’appartient qu’à toi.​
 Et qui te permet de revenir au travail plus entier, plus frais, plus vivant. 

Clés concrètes pour te ressourcer (sans culpabiliser) 
Voici quelques idées pour recharger ton moteur intérieur : 

●​ Micro-respirations dans la journée (3 minutes pour toi, sans écran), 
●​ Bouger ton corps régulièrement (marche, sport, même léger), 
●​ Exprimer ton ressenti authentiquement dans ton cercle pro et perso, 
●​ Cultiver une passion (même à petite dose, même artisanale), 
●​ Passer des vrais temps off (rien à produire, juste à être), 
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●​ Rencontrer des personnes inspirantes (et éviter les "pompes à énergie"). 

Ton équilibre n’est pas un luxe. C’est ton socle pour durer. 

Petit exercice express : ton "Entretien moteur" 

Prends 5 minutes ce soir : 

●​ À quel niveau je ressens mon énergie aujourd'hui (plein / moitié / réserve) ? 
●​ Quelle action simple je peux faire demain pour réalimenter un peu plus mon 

moteur ? 

Pas besoin de révolutionner ta vie. Juste un petit réglage chaque jour. Comme tout bon 
mécano te le dirait : 

"Un moteur bien entretenu, c’est un moteur qui dure, même sur les routes 
cabossées." 

En résumé : 

Ton humanité est ton vrai moteur.  Ta singularité est ta carte maîtresse.​
 Ton équilibre est ton secret de longévité. 

Et tout cela se construit,  pas en courant plus vite, mais en avançant plus juste.​
Maintenant que tu as posé les bases solides de ton leadership singulier et durable, 
voyons où ce chemin peut encore t’emmener… et comment continuer à construire ton 
aventure. 

Conclusion – Le début d’un chemin singulier 
Si tu es arrivé(e) jusqu’ici, c’est que tu n’es pas là pour faire semblant.​
 Tu n’es pas là pour enchaîner les journées "pilote automatique".  Tu n’es pas là pour coller 
à une étiquette de "leader parfait" sortie d'un catalogue.​
Tu es là pour construire ton propre chemin. Avec tes forces,  tes valeurs, tes envies, tes 
contradictions aussi. 

Résumons un instant : 
●​ Tu as exploré ta boussole intérieure pour comprendre qui tu es vraiment. 
●​ Tu as appris à t’aligner au quotidien pour guider sans t'épuiser. 
●​ Tu as découvert comment parler avec impact, sans surjouer un rôle. 
●​ Tu as vu comment ton énergie rayonne sur ton équipe, même sans grands effets 

de manche. 
●​ Tu sais que ton équilibre personnel n’est pas un bonus, mais une nécessité. 
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Bref (oui, je l’ai encore placé) : 

Tu as désormais les premières clés pour devenir un leader singulier, durable et inspirant.​
Pas un super-héros. Pas un robot de la performance. Pas une star LinkedIn.​
Juste toi.​
Mieux aligné. Mieux préparé. qui sait regarder dans son passé. (On dirait bien que tu 
deviens une meilleure version de toi-même, en fait.) 

Et maintenant ? 
Ce que tu as commencé ici n'est pas un sprint.  C’est un chemin. 

●​ Parfois évident, parfois cabossé, 
●​ Parfois grisant, parfois un peu rude. 

Et c’est normal.​
Accepte aussi tes contradictions. La complexité ne vient pas que du monde extérieur.​
 S’aligner, c’est avancer au mieux, même quand tout n’est pas parfaitement aligné. 

Pour aller plus loin… 
Ce guide, c’est le point de départ.​
 Le vrai chemin, c’est celui que tu continues à tracer, jour après jour, en restant 
fidèle à qui tu es 

Sii tu veux continuer à cultiver ton leadership unique, à renforcer ta parole, ton 
impact, ton équilibre, je t’invite à poursuivre l’aventure avec moi sur mon 
blog. 
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Tu y trouveras : 

●​ Des conseils pratico-pratiques (sans jargon ni blabla), 
●​ Des résumés de livres qui m’ont inspiré (et qui pourraient bien booster 

ton chemin), 
●​ Des partages d’expérience (avec un brin d’autodérision), 
●​ Et surtout, un espace pour évoluer sans perdre ta singularité.​

 

Bienvenue dans l'univers de " Bob le mécano" :  cultive ta singularité pour réussir. 
Merci d'avoir pris le temps de lire ce guide 

À très bientôt ! 

Dimitri Bobard​
 (Leader imparfait certifié, mais en progrès constant — et franchement, c'est déjà pas mal.) 

 ️
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